
Victimes de la guerre en Asie-Mineure

Autor(en): [s.n.]

Objekttyp: Article

Zeitschrift: La Croix-Rouge suisse : revue mensuelle des Samaritains suisses
: soins des malades et hygiène populaire

Band (Jahr): 31 (1923)

Heft 1

Persistenter Link: https://doi.org/10.5169/seals-682447

PDF erstellt am: 29.06.2024

Nutzungsbedingungen
Die ETH-Bibliothek ist Anbieterin der digitalisierten Zeitschriften. Sie besitzt keine Urheberrechte an
den Inhalten der Zeitschriften. Die Rechte liegen in der Regel bei den Herausgebern.
Die auf der Plattform e-periodica veröffentlichten Dokumente stehen für nicht-kommerzielle Zwecke in
Lehre und Forschung sowie für die private Nutzung frei zur Verfügung. Einzelne Dateien oder
Ausdrucke aus diesem Angebot können zusammen mit diesen Nutzungsbedingungen und den
korrekten Herkunftsbezeichnungen weitergegeben werden.
Das Veröffentlichen von Bildern in Print- und Online-Publikationen ist nur mit vorheriger Genehmigung
der Rechteinhaber erlaubt. Die systematische Speicherung von Teilen des elektronischen Angebots
auf anderen Servern bedarf ebenfalls des schriftlichen Einverständnisses der Rechteinhaber.

Haftungsausschluss
Alle Angaben erfolgen ohne Gewähr für Vollständigkeit oder Richtigkeit. Es wird keine Haftung
übernommen für Schäden durch die Verwendung von Informationen aus diesem Online-Angebot oder
durch das Fehlen von Informationen. Dies gilt auch für Inhalte Dritter, die über dieses Angebot
zugänglich sind.

Ein Dienst der ETH-Bibliothek
ETH Zürich, Rämistrasse 101, 8092 Zürich, Schweiz, www.library.ethz.ch

http://www.e-periodica.ch

https://doi.org/10.5169/seals-682447


LA CROIX-ROUGE SUTSSE 7

menhirs (lits, literie, tables, chaises, ar-
moires, etc.) pour les ehambres du
personnel. En un mot, nous recevrions avee
reconnaissance tout ce (/ui pent ehr utilise

pour monier un menage.

Nous n'avons dans lo canton aueun
etablissement speeialement destine aux
tout petits abandonnds ou privds momen-
tandment de soins maternels. Plusicurs de

ces enfants, malheureusemcnt places, su-
bissent quelquefois toute leur vie les

consequences facheuses du manque de soins

et d'hygiene dans leur jcune age, aussi

avons-nous le projet d'amdnager pour cux
une niaison on Pair et le soleil ne leur
scraient pas marchandds.

Me permettez-vous de dcinandcr a vos
leeteurs s'ils veulent bien nous aider a

rdunir ce qui nous manque D'avance

nous leur disons que font sern le bicn-

reun, la petite et la grande obole, ainsi

(jue toute idee nouvelle qui pourrait nous
aider a augmenter nos ressourccs (ventes,

concerts, conferences).
Veuillez rccevoir, Monsieur le Docteur,

avee lues mcilleurs remerciements, Pex-

pression de mes sentiments distingues.

Sienr Nelly Amstetz,
109, rue tic la l'aix, La Chaux-de-Fonds.»

Nous serious heureux si, gnlce it notre
entremise, sauir Nelly Amstutz, si devolve
aux tout petits, pouvait arriver a realiser
son reve, et nous recommandons chaude-
ment sa requete it tons ceux et it toutcs
celles qui out eu des enfants, et qui,
n'ayant plus besoin des objets employes
jadis, pourraient en faire don it une teuvre
utile et particuliörement ndcessaire dans
le canton do Neuchiitel.

La Redaction.

—=t3G=—

Vietimes de la guerre en Asie-Mineure

Prdoccupd de venir en aide aux
vietimes do la rude turquc en Asie-Mineure,
le Comitd international de la Croix-Rouge
a envoyd sur place des ddldguds, dont Pun,
M. de Reding, a entrcpris de secourir les
Grocs chassds par les troupes kdmalistes
et rapatrids, tandis tjue MM. Cudnod et
llaccius out visitd PAnatolie.

En favour de scs nationaux rdfugids
en Grdce, le gouvernement helldniquc dd-

pense environ 2 000 000 de drachmas par
jour; les journaux ouvrirent des souscrip-
tions, la Croix-Rouge helldniquc donna
•5 FiOO 000 drachmes, l'Union patriotiquc
des femmes d'Athdnes ouvrit des cuisines.
Eos Croix-Rouges britanniquc, amdricaine,
s"ddoiso, le Comitd Nansen, intcrvinrcnt
^ leur tour. La colonie Suisse d'Athdnes
I'ntretient un orphelinat de .'100 enfants.
-Mais tout cela est pen en prdsence de la
unsere cffroyablo des nombreux rdfugids.

M. do Reding dcrit it leur sujet'):

i An milieu du ddsarroi gdndral, la
situation des rdfugids dtait ddplorable. Qui-
conque connait le fatalisme oriental com-
prendra quel spectacle douloureux offrait
la foule de ces mallieureux.

Sitöt ddbarquds, ces gens s'dtaient ar-
rdtds an hasard de la place, qui le long
des quais, sous les hangars des magasins
de la douane, qui sur les places publiqucs,
le senil des dglises ou des thdatres. Princi-
palement sous les hangars de la douane,
la situation dtait lamentable: gens, ddtritus,
cxcrdments voisinaient dans la plus dangc-
reuse promiscuitd. Dans la tourmente ces
malheureux scmblaient avoir oublid les

plus dldmentaires notions de Phvgidne.
L'odeur qui se ddgageait dtait suffocante,
nausdabonde. Pourtant, sans distinction,

') Bulletin international de la Croix-Itouge,
numdro (le novembre 1922.
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hommes, femmes et enfants vivaient la,

indiffErents et prosti'Es, les yeux caves ct

hagards, semblant suivre encore lcs pEri-

pEtics de la tragedie i\ laquelle ils ve-
naient d'echapper.

Aussitot et apr&s entente avec le Ministre
de 1'IntEricur, je rEquisitionnai 14 usines

a proximitE de Phalöre.

A (piatrc reprises differentes, je fis Eva-

cuer les agglomerations trop compactes du

Piree, et ce fut ces jours-la 1111 cortege
bien lamentable qui se dEroula jusqu'a
PhalErc. A la hate 4 cuisines furent ins-
tallees ct bicntdt il me fut possible do

donner la subsistancc il ces malheureuses

Epaves, la plupait des femmes et des

enfants.

II est il remarquer que si les mhres et

les femmes enceintes Etaient nombreuses

parmi les rEfugiEs, les hommes Etaient

rares, et plus rares encore les jeuncs filles
quelquc pen avantagees physiquement. Les

premiers, on lc sait, out ete massacres on

deportEs; quant anx jeuncs filles, une fois

debarquEes, les plus jolies Etaient 1'objct
de propositions Equivoques faites sous le

convert de la bienfaisance. La traitc des

blanches s'opera sur une grande Echellc,

et ces jcunes filles allerent completer
l'effectif des pensionnaires des trop
nombreuses maisons publiques. Pour mettre
fin il ce honteux trafic, j'insistai aupr&s

du gouvernement pour qu'il mit a ma

disposition quelques agents de police. Mais

je dois ajouter qu'en dEpit d'ordres precis
et inalgrE la prEsence de gendarmes, les

racoleuses poursuivaient lour triste be-

sogne. Je dus moi-memc en Econduire
sEverement. Dcpuis, lc Piree est devenu

un lieu dc dEpravation.»
Peu il peu la rEpartition de tons ces

misEreux qui, pris d'unc effroyable paniquc,
avaient fui devant les armEes turques,
put se faire dans toutc la Grecc et dans
les lies qui en dEpendent. Mais lour nonibre

depasse le million, et ce sont des individus
qui n'ont pu sauver quo cc qu'ils avaient

sur le corps. Aussi le Comite international
a-t-il fait appel aux Croix-Rouges du
monde entier, ct e'est grace a leur appui
t|u'il a etc possible de parer an plus presse.

En Anatolic aussi on rencontre des

situations horribles; des villus qui,avaient
plus de G000 maisons n'en comptent plus

que 200; d'autres out Ete totalement de-

truites, de sorte que la population campe
en plein air, et nous sommes an dEbut
de l'hivcr!

Le rapport des delGguGs dit:
«Tons deux nous avons assiste dcpuis

19IS ä beaucoup dc calaniites, mais nous
n'avons jamais eu il nous occupor d'unc
mission plus pEnible que ce pElerinage a

travers ces ruines, ni comm de plus triste
spectacle que l'aspect des habitants dont
la physionomie traduisait encore l'opou-
vante et la stupcur. Involontairement notre

pensEe Etait ramenEe vers PompET et Messine.

»

La Croix-Rouge suissc a tenu il colla-
borer aussi il ce sauvetage de vies hu-

maines et a adressE fr. 2000 au Comite
international en favour des victimes de

la l'Ecente guerre du Proche-Oricnt.

-

Assemblee generale de l'Allianee suisse des gardes-malades
ä Bale, le 12 novembre 1922

Les deux sections baloiscs do l'Allianee lEgues et invitEs des autrcs sections, ct
out fait une reception charmante aux de- le colonel I)1' Rohny, president dc la Croix-
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